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OUVERTURE DE LA SESSION Lf~GISLATIVE DE 1349-18~0. 
( U ~O\"EJIBRE 48!9,) 

DISCOURS DU ROI. 

MESSIEURS; 

La situation du pays continue de se montrer sous un aspect très-favorable. Le 
calme dont il jouit atteste l'excellent cspïit qui l'anime et la bonté de ses institu­ 
tiens. Ln Belgique, tranquille et libre, tient une place honorable parmi les Nations, 
et les Gouvernements étrangers ne cessent de nous donner des témoignages de 
confiance et de sympathie. 

Les récoltes de cette nnnéc ont été d'une grande abondance. Elles ont assuré à 
nos populations laborieuses le bienfait d'une nourriture ù bon marché, tout en 
permettant it nos cultivateurs d'exporter une plus grande quantité de leurs 
produits. 

Les esprits se tournent aujourd'hui avec une ardeur nonvcllc vers les progrès 
de l'agriculture. Les diverses mesures prises par mon Gouvernement et secondées 

concours des comices et des particulicrs , ne peuvent manquer d'exercer sur 
l'avenir agricole une influence dont nous pouvons déjà constater les heureux 
effets. 

La situation de nos industries est m général satisfaisante. Il se manifeste dans 
nos exportations vers les marchés lointains une progression assez notable que 
nous devons nous efforcer de soutenir et d'accroitre. 

Une amélioration sensible s'est fait remarquer dans l'état des districts flamands 
qui ont eu le plus à souffrir. La récente exposition de Gand a révélé l'aptitude et 
l'énergie de ces populations si dignes d'intérêt. C'est avec bonheur que nous 
constatons les résultats obtenus. 

Le régime postal, que vous avez voté dans votre dernière session, a répondu 
jusqu'ici aux espérances ffUÏI avait fait concevoir. Les nouvelles conventions 
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postn les que nom avons conclues avec plusieurs pays {'l1·tmgcrs cl celles que nous 
sommes sur le point ,le: eouclure , amont l'avantage d'étendre le bienfait de la 
modéruiion et de l'uniformité des taxes. 

La session qui s'ouvre sera, je n'en doute pas I Mcssieurs , digne de celles qui 
l'ont pr(:c(•Mc. le même zèle et le même patriotisme présideront aux travaux qui 
vous sont réservés. 

La dernière session a été close par le vote de la loi sur l'enseignement supérieur. 
L'exécution qu'a reçue jusqu'ici celte loi Importante 1 a été couronnée de succès. 
Le temps fera appréclcr de plus en plus les améliorations qu'elle renferme. Vous 
aurez, Messieurs, ù compléter votre œuvre en votaut ecue année les lois annoncées 
sur les autres branches de l'enseignement. Ainsi se trouvera définitivement établi 
sur ses hases constitutionnelles, et parallèlement il l'enseignement libre, l'enseigne­ 
ment public donné aux frais de rttat. 

Notre système pénal appelle depuis longtemps des modifications en rapport nvec 
les mœurs et l'esprit de l'époque. J'espère c111c vous pourrez vous occuper dans 
erttc session des mudifirutions du pr(:111icï• livre du Code pénal. 

La peine de ln flétrissure doit dès maintenant dispnraltrc de nos Codes. Un projet 
de loi spécial vous sera présenté dans cc but. 

L'expiration prochaine du terme assigné au privilège de la Société Générale 
dans les conditions <[UÎ régissent aujourd'hui cet établissement. et l'obligation 
Imposée par la loi de comptabilité d'organiser k service du caissier de l'Élnt, 
avant Je 1 "r janvier prochain 1 exigent des mesures (JUi occupent toute l'aucntion 
de mon Gouvernement. 

Des lois portant organisation des caisses d'Épargnes et du crédit foncier, seront 
soumises à vos déli]Jérations. 

La présentation de cette dernière loi rend plus pressant l'examen du projet sur 
la réforme du régime hypothécaire qui vous a été soumis dans votre dernière 
session. 
Je recommande également à votre sérieux examen, le projet relatif aux caisses 

de retraite en faveur des classes ouvrières dont Je bien-être matériel et moral 
excite à si juste titre notre constant intérêt. 

L'armée continue de se montrer digne de ln confiance du pays par sa discipline, 
son Instruction êt son dévouement. 

La garde civique, par sa bonne organisation et par les sentiments qui l'animent, 
est un nouveau gage de sécurité. 
J'ai eu l'occasion de visiter cette année plusieurs de nos provinces. Partout j'ai 

recueilli des marques de sympathie cl de confiance, dont le souvenir me sera 
toujours cher. Je suis heureux de proclamer ici cette union intime entre le pays 
et son Couvcrncmcnt et l'harmonie parfaite qui règne entre tous les pouvoirs de 
l'État. Là réside notre force principale dans Je présent et clans l'avenir. 

En continuant de prêter ù mon Gouvernement votre concours loyal, vous 
contribuerez , l'llcssicurs, ù maintenir un système qui garantit les droits et les 
intérêts de tous i et vous acquerrez par là de nouveaux litres i, la rceormalssance 
de ln Nation cl ù l'estime des autres Peuples. 


